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Martigny et les environs

par une voiture
MARTIGNY (FAV). — Alors q u ’el- 

trave rsa i t  inopiném ent la chaussée à  
l ’avenue de la Gare, une fillette, la 
petite  Ga'.lay, a été renversée p a r  une  
voiture  conduite p a r  M. Raphy  G ra n ­
ges. L ’im prudente  en fan t a été t r a n s ­
portée  à  l ’hôpital de M artigny, mais 
il ne semble pas q u ’elle a it été sé­
rieusem ent blessée.

La fê te  de la mi-été renvoyée à Champéry

Happée

Ouvrier renversé
MARTIGNY (FAV). — Occupé à  

son travail dans  une  rue  de Martigny, 
Un employé de la voirie de M arti-  
gny-Ville, M. P ie r re -Jo sep h  Delez, 
a été happé p a r  une voiture  va la isan- 
ne. Souffran t de diverses blessures,
il à- dû recevoir des soins. Toutefois, 
son é ta t  ne semble pas trop  grave.

Champéry, cette charm an te  station 
du Val d'Illiez, est actuellem ent p lon­
gé en pleine saison touristique. Ses 
hôtes sont nom breux. F rançais  en m a ­
jorité, ils c réent dans ia station une 
am biance for t sym pathique. P ro m e ­
nades, piscine, tennis, golf, pêche, 
constituent pour  les estivants au tan t  
de distractions agréables.

D imanche dernier, la fête t rad it ion ­
nelle de la m i-é té  devait avoir lieu 
aux  Rives. Le groupe folklorique

C ham péry  1830 devait y  p rendre  p a r t  
e t tou t s’annonçait sous les meilleurs 
auspices. Hélas, le temps n ’é ta it  pas 
de la partie. Aussi, p lu tô t que d ’of­
fr ir  à  ses hôtes une  fête « mouillée », 
'.es o rganisateurs ont-ils  préféré  à ju s ­
te ti tre  la renvoyer à ce prochain  d i­
m anche d ’août.

Tout s’annonce donc pour le mieux 
à condition que le tem ps soit cette 
fois de la partie.

Le Père Rywalski élu premier définiteur
de la province des capucins suisses

LENS (FAV) — Réuni au couvent 
de Lucerne sous la présidence du m i­
n is tre  de l'ordre, le T.R.P. Clément 
Ncubauer, de Milwaukee, aux  E ta ts -  
Unis, le chapitre  provincial des capu ­
cins a procédé hier m alin  à l’élection 
du nouveau  provincial et des au tres  
m em bres de la direction suprêm e de 
la province définitoire.

Un P ère  valaisan. le T.R.P. Pascal 
Rywalski, de Lens, âgé de 52 ans, a été 
désigné comme prem ier  définiteur. 
D octeur ès sciences de l’Université de 
F ribourg  où il a conquis son grade 
en p résen tan t une thèse sur « Claudel 
et ia Bible », le P è re  Rywalski a été,

Un passage critique
BRIGUE (Tr) — S ’il est un passage 

qui devient de plus en plus critique, 
c'est bien celui qui se trouve sur la 
place de la gare  de Brigue où, pen ­
d an t  la bonne saison, circulent d 'in ­
nom brables véhicules- à moteurs sans 
com pter les nom breux  usagers, u ti li ­
san t journellem ent les différentes li ­
gnes de chemin de fer qui p a r te n t  de 
no tre  p laque tou rnan te  h au t  vaiaisan- 
ne. Cet intense trafic est encore per­
tu rbé  pa r  Iss d ifférentes m anœ uvres  
exigées pour la formation des tra ins 
du FO et du BVZ. Comme le tran s ­
bo rdem ent de la m archandise  est opé­
ré du côté de la gare  aux  m archan- 
ses, les m ouvem ents de wagons, t r a ­
v ersan t entièrem ent la place sur deux 
voies ferroviaires, son! fréquents. A us­
si, le trafic a-t- i l  été com plètement 
inici rompu.

Un fuîur bâtiment

à ia gare
B iGUE (Tr) — On constru it ac ­

tuellement. en gare  de  Brigue, un 
nouveau b â t im en t qui serv ira  à re n ­
fe rm er d ifférents services de la g ra n ­
ds gare  valaisanne. Des locaux se ­
ron t égalem ent installés pour ê tre  mis 
à la déposi t ion  du personnel. Tandis 
que celui-ci pourra  bénéficier d 'un 
rr 'f .ctoire m oderne  puisque un toi é ta ­
blissement f igurera également dans 
cette nouvelle construction qui vient 
d -1 sortir '  de te rre  et qui serait  inau ­
gurée pour le débu t de l 'année  pro­
chaine déjà.

d u ra n t  h u it  ans, professeur au collège 
de Stans, d'où il est par t i  en 1951 
pour Genève où il travail le  depuis 
lors comme missionnaire à domicile. 
En 1960 déjà, il a été élu pour la 
p rem ière  fois définiteur.

Signalons d ’au tre  p a r t  que les T.R.P. 
Séraph in  Arnold, d ’Altdorf, H ilm ar 
Pfenninger, de Willisau. H ilarin  Fel-  
der, de Soerenberg, e t K iliam Zuend, 
d 'Altstaetten-St-Ga'll,  ont été élus re s ­
pectivem ent provincial, 2e, 3e et 4e 
définiteurs. Le Père  provincial et ses 
assistants ont été élus pour une pé ­
riode de trois ans.

Les vieillards de l'asile 

en promenade
SIERRE (Cs). — Malgré le temps 

maussade de la journée  d 'h ier ,  les 
vieillards de l’asile de Sierre, au 
nom bre  d 'une t ren ta ine  environ, ont 
effectué h ie r  leur sortie. Ils vis itè­
ren t plusieurs endroits  p ittoresques 
du Valais central, avan t de se r e n ­
dre  su r  les h au teu rs  de N endaz où ils 
d în è ren t dans un re s tau ra n t  de la 
station.

Accompagnés de leur aum ônier et 
de la Révérende sœ u r  Mari'e-Pierre, 
supérieure, ils passèren t une excel­
lente journée  av an t de regagner S ie r ­
re. en fin d ’après-midi, h eu reü k  de 
cette sortie.

Deux Allemands 

blessés 

dans une bagarre
SIERRE (FAV) — Dans la nu it  de 

lundi à mardi, vers 1 h. 30 du matin, 
une altercation  s’engagea en tre  un 
hab itan t de La Souste et deux ressor­
tissants allem ands trav a i l lan t  aux  
usines de Chippis. La discussion dé­
généra rap idem ent et bientôt une vio­
lente bagarre  mit aux  prises les in te r ­
locuteurs, au re s ta u ra n t  l’Ermitage, à 
Finges. A l’issue de cette empoignade, 
qui v it l’in tervention  des agents de la 
police cantonale, les deux Allemands 
ont été blessés, souffran t l ’un d ’une 
profonde plaie à la tête, l’au tre  de 
blessures à un pied. Une enquête  est 
en cours.

LIDDES (FAV) — Alors q u ’il é ta it  
occupé à son tra v a i l  au  som m et d ’une  
échelle, M. R ené Frossard, de Liddes, 
a p erdu  l ’équilibre et a fa i t  u ne  lo u r ­
de chute  au sol. On l ’a tran sp o r té  à  
l ’hôpita l de M artigny où il souffre 
de plusieurs plaies e t  fractures .

Contre un camion
ST -PIER RE-D E-C LA G ES (FAV). — 

Alors q u ’il effectuait u ne  m arche  a r ­
rière, près de S t-P ierre-de-C lages, un 
camion conduit p a r  M. Louis Nicol- 
lier, a été heu r té  p a r  u ne  vo itu re  al­
lem ande au volant de laquelle  se 
trouva it  M. W alte r  Mannherz. P as  de 
blessé, mais im portan ts  dégâts m a ­
tériels.

De la casse
RIDDES (FAV). — Une voiture  vau-  

doisê conduite p a r  M. A n dré  Cornaz 
qu i ava i t  fre iné b rusquem ent,  a été 
heurtée  à  l ’a rr iè re  p a r  une  auto au 
vo lan t de laquelle se tro uv a it  M. 
Jean -M au rice  Constantin, é tud ian t à 
Lausanne. S ’il n ’y a pas de blessés, 
le choc fu t cependant très  v iolent et 
les dégâts a t te ignent plusieurs m il­
liers de francs. L’accident s ’est p ro ­
du it à reritîéë de Riddes, côté Saxon, 
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Il meurt subitement 
en Italie

MARTIGNY (FAV). — Une person­
ne bien connue à Martigny vient de 
s’éteindre subitement à Milan. Il s’a­
git de M. Victor Albasini, âgé d’en­
viron 45 ans, domicilié aux Rappes, 
au-dessus de Martigny, où il était 
agriculteur. Nous présentons à sa  
famille nos sincères condoléances.

Mort subite
SIERRE (FAV). — Alors qu’il sé ­

journait à Sierre où il passait ses 
vacances, M. Edmond Riolo, âgé de 83 
ans, est mort subitement hier matin. 
Commerçant à Milan, le défunt était 
un oncle de M. Schoechli, imprimeur 
et un cousin de feu M. Fritz Jeger- 
lehner.

A sa famille, va l’expression de nos 
sincères condoléances.

Zinal a fêté la mi-été
ZINAL (Fy). — C’est d im anche d e r ­

nie r  que Zinal avait organisé sa fête 
de la mi-été. E n  dépit du temps dé ­
favorable, un  public re la tivem ent 
nombreux, composé sur tou t d ’hôtes de 
;a station, ava i t  tenu à assister à  cette 
manifestation  folklorique et a r t is t i ­
que.

Le comité d’organisation, dirigé par 
le Dr Broccard. ava i t  fort bien fait 
les choses, tandis que le speaker  de 
la journée, M. Rémy Abbet, sut m e t ­
tre de l ’en tra in  et de la bonne h u ­
meur, compte tenu  du temps. Des 
groupem ents  d ’Ayer e t Mission in ­
te rp ré tè ren t  plusieurs danses ancien ­
nes, alors que les fifres e t tambours 
de Mission, S t - Jea n  et A yer p r iren t 
égalem ent une  p a r t  très  active à cet­
te journée. Un orchestre  de musique 
moderne, « Les Aigles Noirs », créa 
pour sa p a r t  une am biance animée 
dans le pays.

Accrochage au pont de Glarey
SIERRE (FAV). — Hier, vers midi, 

une voiture  est entrée en collision au 
pont de Glarey, surp lom bant la ligne 
de chemin de fer, avec un camion de 
la place. S ’il n ’y a pas de blessés, on 
signale en revanche quelques dégâts.

LECTURES •  LECTURES •  LECTURES •  LECTURES

La cuisine avec désinvolture
« La Cuisine avec D ésinvolture  », tel 

est le ti tre  d ’un  livre c h a rm an t  p ré ­
senté Par l’Alliance Culturelle  du  L i­
vre.

L ’au teu r  ?... Ali Baba, que C onstant 
B ourqu in  p résen te  en préface : « Il a 
voulu  écrire  un  livre intell igent pour 
des lecteurs intelligents, u n  livre qui 
explique po u r  des lecteurs qui ép ro u ­
v en t  le besoin de com prendre. Il l’a 
fait sans pédanterie  aucune, e t  dans 
l'espoir d ’am user  avec une  bonne h u ­
m e u r  qu i ne se d ém en t pas e t q u ’il 
espère communicative. »

Voila qui peu t nous é tonner  : La 
cuisine élevée au  n iveau  de l’œ uvre  
d ’art.  C’est bien cela en défin it ive : 
u ne  créa tion  continuelle à p a r t i r  d ’élé­
m en ts  fourn is  p a r  la na tu re .  Ainsi, 
Ali Babali dans son ouvrage, dépasse 
la rg em en t le cadre de l ’anonym e li ­
v re  de cuisine. *

« La Cuisine avec Désinvolture », se 
compose de trois part ies  :

L a  première, c’est la « Grammaire 
de la Cuisine ». Elle nous fo u rn it  des 
définitions claires (mais non d épour­
vues de « p im en t » e t  m êm e d ’h u ­
mour), de  tous les te rm es dits  « tech ­
niques » qui Peuvent a r rê te r  les cuisi­
nières. Ah ! q u ’elles sachen t enfin, 
pour  le b o nh eu r  de leurs  maris, ce 
qui distingue « ap la t i r  » d’ « abaisser » !

La deuxièm e partie , « Gastrotech­
nique, Gastrologie et Gastromancie », 
est u n  pe t i t  h is torique de nos a li ­
m en ts  quotidiens. Nous apprenons  que 
la m ayonnaise  t i re  p robab lem en t son 
nom du duc de M ayenne qui consom­
m a it  d ’énorm es quan ti té s  de cette sau -

ce ; que m ot escargot est le nom vu l­
gaire d ’un m ollusque gastéropode t e r ­
res tre  ; que l ’on u tilise deux  sortes 
de graines pour fa ire  la m outarde, e t 
b ien d ’au tre s  choses fo r t  intéressantes.

U ne série de recettes alléchantes 
et originales compose la  troisième p a r ­
tie : « La toque sur le chef ». Ali Ba­
bali s’adresse, il le d it lui même, « à 
des gourm ands pour qui la cuisine est 
un  jeu qui les am use fort. » Chacune 
de ses recettes livre  u n  secret, une fa­
çon de procéder inédite.

Ainsi. Mesdames, si vous désirez 
connaître  « le truc  infaillible » pour 
réuss ir  u n  « soufflé du  m a ître  im pri­
m e u r  » ou une  « salade A lexandre  D u­
m as », n ’hésitez pas à vous p ro curer  
cet a t t r a y a n t  volume. Et, m êm e si 
vous ne deviez dépasser le s tade de 
la lecture, vous ne reg re tteriez  pas 
vo tre  acha t : le style d ’Ali B abali est 
un  réga l assaisonné d ’h um our e t  de 
rem arques  am usantes .

U n m ot su r  les i l lus tra tions : elles 
sont signées B runo  Monnier. C’est le 
fils de P au l  Monnier, le pe in tre  va la i ­
san  à qui n o tre  pays doit ta n t  de v i­
t raux ,  de pein tu res  décoratives a d ­
mirables. B runo  a donc de qu i tenir. 
Son dessin est v if  ; il a du trait ,  u n  
pouvoir  suggestif  certain. Ce jeune  
ar t is te  a d ev a n t  lui, nous en  sommes 
assurés, u n  bel avenu'.

Lisez donc « La Cuisine avec Désin­
volture » !

E t réjouissons-nous, car on nous a n ­
nonce pour b ien tô t un  second volume.

(1) Alliance Culturelle  du  L ivre

Prévisions du Sport-Toto, concours No 1
Le Sport-Toto  reprend  son activité  le 25 aoû t 1963 p ar  un  Concours 

de Jubilé. A cette occasion, les pronostiqueurs p o u rro n t  répondre  — sans 
enjeu  supplém enta ire  — à une question subsidiaire (« Combien de cou­
pons seront-ils  rem is pour le concours de Ju b i lé  ? ») Les 200 partic ipants 
qui inscriront le chiffre exact (ou le p lus approchant) bénéficieront de 
voyages p a r  avion en A ngleterre, avec séjour payé, visite de la ville, 
d ’un m a tch  de football, etc.

1. Chaux de-Fonds—Servette Genève
Chez eux, les M ontagnards ont les faveurs 
de la cote.

2. Chiasso—Lucerne
M atch équilibré sans net favori.

3. Granges—Young Boys
Les vis iteurs sem blent plus solides.

4. Lausanne—Cantonal Neuchâtel 
L ausanne  empochera ses prem iers  points.

5. Schaffhouse—Grasshoppers Zurich 
La forme du jou r  décidera.

6. Sion—Bicnne
En fief valaisan, Bienne peinera.

7. Zurich—Bâle
D ure batail le  pour les... deux adversaires.

8. Aarau—Lügano
Les Argoviens peuvent s’affirmer.

9. Berne— Soleure
Les m aîtres  de céans doivent veiller au 
grain.

10. Porrentruy—Vevey
Deux points probables aux  Jurassiens.

11. Thoune—Moutier
Thoune sera coriace et s’assurera  l’enjeu.

12. Urania—Bcllinzona
Un p artage  des points est possible.

13. Young Feliows Zurich—Winterthour
Les « Je u n e s  G arçons»  peuvent ba t tre  les 
« Lions » de W interthour.

12 tips 
l l l l l l x x x 2 1 1

MUNICIPALITÉ DE SION

Pommes de terre à prix réduits
La Régie fédérale des alcools orga­

nise de nouveau une vente de pommes 
de terre à prix réduits, aux familles 
à revenu modeste. Les bénéficiaires 
de Sion peuvent s’inscrire, jusqu’au 
2 septembre 1963, auprès du Service 
social de la commune (bureau : Poste 

i Nord, 1er étage, tél. 2 50 18).
VOTRE PASTIS !

D iva S.A., Sion

Le m anque  de personnel, surtout parmi les facteurs, a amené les P T T  à engager  
des facteurs féminins.  Pour faciliter leur service, elles auronts à disposition  
de petite  charrette et u n  joli uniforme. Nos photos m on tren t  une « factrice », 
à droite, par beau temps et, à gauche, avec le m anteau  de pluie élégant.

Plusieurs fractures



8 — fgUTTJra TTAVTS DO VAEAIS Mercredi 21 août 1963

n  C INEMAS
f.'!:-;! ’i o ;■' /

J u s q u ’à  d im anche 25 - 18 ans 
rév. .  L ’ex trao rd in a ire  film 
brésilien... U n d ram e  religieux 
et social...

LA PAROLE DONNEE
G rand  P r ix  du  Festival de 
Cannes

Ju s q u ’à dim anche 25 - 16 ans 
rév. _ E ddie  C onstantine dans

L’EMPIRE DE LA NUIT
U n « Série N oire » percu tan t

îaxon - Rox

Jeu ld i 22 -  16 ans rév. 
cap tivan t film policier

U n

CHASSE A LA DROGUE
Dès vendred i 23 -  18 ans rév. 
Une page héro ïque  de la Bible 

JUDITH ET HOLOPHERNE

c m B s c i
M ercredi 21 -  16 ans rév. -  
100 m inutes  de « suspense » 

CHASSE A LA DROGUE
Je u d i  22 à  14 h. 30 et 20 h. 30 
16 ans rév . -  A  l ’occasion de 
la  F ê te  patronale  

LA GRANDE BAGARRE  
DE DON CAMILLO

Dès vendred i 23 -  16 ans rév. 
U n « w este rn  » de classe 

LES COMANCHEROS
P 409 S

Mademoiselle Noélie Roulin, en r e ­
ligion Rde S œ u r  M arie-B ernard , à 
P a u  (France) ;

M adam e Veuve Jean -M arie  Roulin- 
Cortello, ses en fan ts  e t  petits -enfan ts , 
à  S t-L éonard  e t  L ausanne  ;

M adam e et M onsieur H ercule Bé- 
trisey-Roulin, leurs  enfan ts  e t petits- 
enfants, à S t-L éonard  e t  Aigle ;

M adam e Veuve Joseph  Roulin-Stei- 
negger, ses enfan ts  e t pe tits-enfants, 
à  Bex et Genève ;

M adam e et M onsieur Jean -M arie  
Bruttin-Roulin, leurs  en fan ts  e t pe ­
tits -enfan ts , à  S t-L éonard  ;

M onsieur e t M adam e L éonard  Rou- 
lin-Rouge, leurs  enfants e t p e t i ts -en ­
fants, à  S t-L éonard  et Sion ;

ainsi que les familles paren tes  e t a l ­
liées ont la douleur de faire  p a r t  du 
décès de

MADAME VEUVE

Joséphine ROULIN
née MORAND

leu r très chère mère, belle-m ère, 
g rand-m ère , a rr iè re -g ran d -m ère , ta n ­
te  e t cousine enlevée à leu r  tendre
affection le 20 aoû t 1963, dans sa 89e
année après  une  longue m alad ie  ch ré ­
tiennem ent supportée e t  m unie  des 
S ain ts Sacrem ents de l’Eglise.

L ’ensevelissem ent au ra  lieu à St-
Léonard  le 22 août 1963 à  10 h. 30.

Le présen t avis tien t lieu de fa i­
re -pa rt .

La famille  de feu

M A D A M E  VEUVE

Henriette 

ZUFFEREY-50U0Z
à G rim ent i

ainsi que les familles parentes et 
alliées, très touchées des nom breux  
témoignages de sym path ie  exprimés  
dans le deuil cruel qui v ien t  de les 
frapper , remercient bien sincèrement  
toutes les personnes qui y ont pris 
part,  soit par leur présence, soit par 
leurs messages, envois de fleurs, cou­
ronnes, dons pour les messes.

Elles remercient tout particulière­
m en t  la direction et le personnel de la 
Clinique Sainte-Claire, à Sierre, le 
Clergé et la Société de Chant de Gri- 
mentz.

P 11784 S

Accrochage
SION (BS) — Hier soir, vers 18 h. 15. 

un  léger accrochage s’est p roduit à 
l ’intersection  des rou tes  de Vex et de 
Bramois, en tre  une  voiture  po rtan t 
p laques soleuroises e t u n  véhicule po r ­
ta n t  p laques espagnoles. XI n ’y  a pas 
eu  de blessés et les dégâts matérie ls  
sont sans g rav ité  pour les deux véhi­
cules.

Après l'affaire 

de la Borgne
BRAMOIS (FAV) — A la suite  des 

inondations causées p a r  la Borgne à 
la su ite  de la ru p tu re  des digues du 
la c 'd e  P rafleuri, on sait que de no m ­
b reux  p ropriétaires de te rra in  avaient 
été touchés à Bram ois p a r  cette ca ­
tastrophe. A fin d ’éva luer les dégâts 
causés à cette occasion, la commune 
de Bram ois a dem andé à tous les 
proprié ta ires  a tte in ts de s’inscrire.

Grand tir 

des quatre districts
La Société des sous-officiers de Sion 

fait preuve, cette  année d’u n e  activité 
débordante . Au mois de ju in  dernier, 
la  section ASSO organisa it les jo u r ­
nées rom andes. A u jo u rd ’hui, c’est au 
to u r  de la  section de tir  de m e ttre  su r 
pied, à  l ’occasion de la  rencon tre  des 
q u a tre  districts, une  g rande  fête de 
tir, avec la  som me exposée de  Fr. 
10.000.— .

Le comité d ’organisation, présidé de 
m a in  de m a ître  p a r  le dynam ique 
Léonard  Pfaraaitter, travail le  depuis 
deux  mois à la réussite  d e  cette fête. 
Touit est p rê t  ; nu l doute  que  les t i ­
reu rs  qui effec tueront le  déplacem ent 
à Sion seront é tonné du trav a il  accom­
pli e t su r to u t de la m agnifique  p la n ­
che des dons d 'honneurs.

Q uatre  jou rnée  sont réservées poul­
ies t i rs  :

le 31 août,
les 1er, 7 et 8 septembre- 
de 0830 à  1830.

T ireurs  de la Suisse rom ande et 
su r tou t vous, tireurs, yalaisans, ré se r ­
vez ces dates e t faites le déplacem ent 
de Sion. Vous ne le regre tterez  pas.

Le p lan de t i r  com prend les cibles 
su ivan tes : Section. A rt  +  Groupe, 
militaire, vitesse et Valesia. La possi­
bilité vous est offerte  de faire  la cou­
ronne à q u a tre  cible différentes. De 
plus, u n  t i t r e  de roi du  t i r  sera dé ­
cerné ; un prix  de Fr. 400.— lui sera 
attribué.

Tireurs, av an t de raccrocher pour 
l’hiver, venez tous à  Sion fra te rn ise r  
dans une  am biance  de franche  cam a­
raderie.

Les inscriptions pour les concours 
de section et de g roupe doivent p a r ­
ven ir  ju sq u ’au  24 ao û t  à l ’adresse 
su ivan te  : T ir  des qua tre  Districts, Ca­
se postale 332, Sion.

Renversé par une jeep
SION (FAV). — Un employé de la 

voirie, M. E douard  Pasquettaz , a été 
renversé  p a r  une jeep  conduite p a r  
M. Clément, de H aute-N endaz. L’em ­
ployé com m unal a été légèrem ent 
blessé et son . vélo endommagé.

Belle aubade 

de la Concordia
NENDAZ — Dimanche, eu t lieu la 

sor tie -rac le tte  de la sym path ique  fa n ­
fa re  « La Concordia » de Nendaz, à  
Lavantier. Le tem ps m aussade  fu t  vite 
réchauffé  p a r  l’enthousiasm e de ces 
gais musiciens. E n  ren tran t ,  ils s’a r ­
rê tè ren t au  café du  Bleusy où ils don­
nè ren t une  aubade très  rem arqu ée  p a r  
les estivants de la  région. Avec les 
m orceaux joués, aipsi qu ’une bonne 
dose de F en d an t  et d ’hum our, l ’am ­
biance devint vite  agréable  et dé ten ­
due. On rem arq u a  no tam m en t M. S ta l- 
der, ém inen t d irecteur, plus en forme 
que jamais, e t  M. Lathion, leu r  dévoué 
président. Nous tenons à rem erc ie r  la 
gentillesse de l ’ensem ble La Concordia , 
en la félicitant. S. R.

Bilan 

des Caisses Raiffeisen
Les Caisses Raiffeisen du Valais 

rom and sont au nom bre  de 64 avec 
8 913 sociétaires. Elles aff ichent un 
bilan  global de 108,6 m ill ions 'de  francs 
et un chiffre d ’affaires de 194,3 m il­
lions. Les dépôts d ’épargne s’élèvent 
à  68,9 millions, alors que les prêts 
hypothécaires a tte ignent 48 millions 
de francs. A limentées p a r  le bénéfice 
intégral, les réserves progressent à 
3,9 millions.

Il meurt des suites 
d'un accident

LES AGETTES (FAV). — Victime 
d ’un accident il y a quelques jours, 
M. A drien  Pitteloud, des Agettes, 
ava it été transporté  à l’hôpital de 
Sion. Il ne devait toutefois pas s u r ­
v ivre  à ses blessures. II est décédé 
à l’âge de 72 ans. Agriculteur, excel­
lent homme, le défunt éta it très con­
nu dans son village des Agettes.

Nous présentons à  sa famille nos 
sincères condoléances.

Coups de feu 

en montagne
NENDAZ (FAV). — Dim anche après- 

midi, des pâtres  qui su rveil la ien t leur 
bétail, à Tortin, ont en tendu  plusieurs 
coups de feu tirés sem ble- t- i l dans la 
montagne d ’Arpettaz. Ils en au ra ien t 
dénom bré  25. On suppose q u ’il s’agit 
de braconniers qui se se ra ien t livrés 
à une  véritab le  boucherie. D ans l ’a -  
près -m id i de dim anche, déjà, la po­
lice dressa des barrages  su r  les rou ­
tes du  val de Cleuzon et de Tortin. 
L undi e t m ardi, des agents de la po­
lice de sûre té  sont m ontés sur p 'a -  
ce afin  d ’enquê te r su r les causes de 
des coups de feu m ystérieux.

le s p é c i a l i s t e  du

T r o u s s e a u
„ / 4  l 'd c t ) H 0 M ie "

‘i ’s  . '  •• .*;• ; ' • ■ ;• s ' .  •• ' ‘ . •.

Ed. R ohner-C oppex S ion  
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Assemblée et sortie de r Association 
valaisanne de tourisme pédestre

D éféran t au  vœ u  généra lem ent ex ­
prim é l ’année  dern ière  à La Fouly, le 
comité a décidé de la ten ir  dans le 
Loetschental e t  convoque les m embres 
le m ard i 3 sep tem bre  prochain, à 11 h., 
à la Faldum alp, avec l’o rdre  du jour 
su ivan t :

•••:

^1. A llocution présidentie lle  ;
2. Procès-verbal de rassem blée  géné-i,, 

ra ie  du 6 sep tem bre  1962, à  F e rre t  ;
3. R apport de gestion 1962 ;
4. Comptes 1962 et rapp o r t  des véri­

ficateurs ;
5. B udget 1963 ;
6. Lieu de la prochaine assemblée ;
7. Divers ;
8. Conférence de M. le D r h.c. I. Ma- 

r ié tan  sur les particu lari tés  de la 
vallée.

Le program m e de la journée  est le 
su ivan t :

Concours «la route fleurie» 1963: rapport du jury
Le jury, composé de Mines L am bert et Schroeter et de MM. Goy, Faiss, 

Mouthon et Frachebourg, s’est réuni le vendredi 19 ju illet 1963 pour l 'appré­
ciation des décorations.

Se sont inscrits : 11 candidats en Ire catégorie ; 37 candidats en 2e caté­
gorie.

A u  contraire de Vannée dernière, nous avons jugé les décorations en pleine  
floraison. Il  est à relever que la plupart de ces décorations sont exécutées par 
des amateurs qui ont d ’autant plus de mérite.

Plusieurs personnes, qui avaient déjà concouru l’année dernière, ont profité  
des conseils donnés et nous ont présenté de très belles décorations.

Nous devons m en tionner  dans la catégorie hors concours l’e ffort fourni  
par la Ville de Sion pour ses décorations de vases et la Ville de M onthey  
pour ses décorations de  ?nassi/s.

Pour faciliter le travail du jury, il serait souhaitable que, dans les concours  
fu turs,  il soit créé une nouvelle catégorie concernant un iq ue m en t  les am éna ­
gem ents  de jardins, car il nous est très difficile de juger sur les m êm es bases  
un balcon fleuri et un jardin.

Le  ju ry  se plaît à féliciter l’association valaisanne de sa nouvelle initiative  
et souhaite lui voir continuer cette tradition. Le président du ju ry  : Alf . Goy.

CLASSEMENT DES 
PA R TIC IPA N TS AU CONCOURS 

« LA ROUTE FLEURIE »
Hors concours :

Comm une de Monthey.
Comm une de Sion.
(Vives félicitations)

1ère catégorie :
Collège Ste-M arie, M artigny-Ville, 
félicitations, 20 points. F ardel M au­
rice, Station Cif, S t-P ie rre -d e -C la -  
ges, 16. Tour d ’Anselme, R estau ­
ran t. Saxon, 14. Hôtel D ent du M i­
di, M. R ichard  A., S t-M aurice, 12. 
In s titu t Ste Jeanne-A ntide , M arti-

gny-Ville, 11. G arage des deux Col­
lines, M. Frass, Sion, 11. Roduit 
Ph  & Fils, Station Simplon, M arti-  
gny-Ville, 10. Café des Mayennets, 
M. Follonier Michel, Sion, 10. Café 
de la P rairie , Mme Fern. Pillet, 
Magnot-Vétroz, 6. Station Migrol, 
Mme Evéquoz, Pont-de-la-M orge,
6. Café de Genève, M. R. Crittin, 
Sion, 5.

Tlême catégorie :
C laret Denis, Saxon, vives félicita­
tions, 20 points. B ertholet .Jean- 
Pierre. S t-P ierre-de-C lages, 19. Mi- 
chellod Aline, Mme. S t-P ie rre -de -

t
LES MEMBRES DU BOUTEILLER DE SION ont le profond 

chagrin de faire p a r t  du décès de

Clages, 19. F um eaux  A ndré, Le 
Vieux Moulin, Vétroz, félicit. pour 
original, 18. F um eau x  Antony, Mme, 
Magnot-Vétroz, 17. Gross Marcel, 
Conseiller d ’Etat, S t-M aurice, 16. 
Degoumois, architecte, Saxon, 16. 
Roh Marc, Mme, Vétroz. 16. B u tte t 
Robert, Vétroz, 16. G cnetti Marco, 
Vétroz, 15. Fellay Adrien, Mme, 
Lou Pâradou , Saxon, 14. H érit ie r  
Clément, Le Verger, Ardon, 14. 
Bcnguerel H., Mme, C halet La P e n ­
sée, Vétroz, 14. Roulin Léonard, 
Les Muguets, S t-Léonard , 14. B ar- 
maz Denis, S t-Léonard , 14. Barm az 
Edmond, S t-Léonard , 14. P illet Ida, 
Mme, M agnot-Vétroz, 13. B utte t 
Paul, Vétroz, 13. Follonier Simone, 
Mme, Les Coccinelles, Salins, 13. 
F ontannaz  Léontine, Mme, M agnot- 
Vétroz, 12. . P e rrau d in  Custodia, 
Mme, rue du Mont 14, Sion, 12. 
Oberson Denis, Saxon, 11. P ap il-  
loud Louis, agric., Vétroz, 11. Boul- 
noix Ida, Mme, Vétroz, 11. Penon 
Marcel, Vétroz, 11. Rossier G usta ­
ve, Famille, Tourbillon 34, Sion, 11. 
Closuit Mireille, Mme & B ertrand , 
13. r. des Hôtels, M artigny-Ville, 10. 
Fellev Georges, de Joseph. Saxon, 
10. Penon Guy, Vétroz, 10. Leya- 
Kuonen, Mme, av. G énéral Guisan 
30, Sierre . 10. R ichard -B érard  A l­
fred, Ardon, 10. G rand jean  Paul, 
rue  du Bourg 37, Sierre, 9. Zuber 
Pius, Noès/Granges, 8. Felley Isi­
dore, Mme. Saxon, 7. Delaloye 
Charly, fruits. Ardon, 7. F leurv  R e­
né, Les Noisetiers, Sion — . Sala- 
min Gustave, Mme, Noès — .

M. le Docteur
leu r  cher e t honorable P rés iden t 

Pour les obsèques, p r iè re  de consulter l ’avis de la famille.
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COMMUNIQUÉ

(CAS, G roupe de Martigny)
Avec un couteau et une fourchette,

les m em bres du CAS, groupe de M ar­
tigny, sont invités à partic iper à la 
broche, organisée dans le vallon de la 
Lizerne, le d im anche 25 août prochain. 
Inscriptions au No 6 15 05 ou 6 1171. 
Réunion des partic ipants , chez Kluser, 
vendred i 23 à 20 h.

GRAIN DE SEL

Abricots... 

amaigrissants !
— Quel drôle de temps !
— En effet.
— Ça s ’est gâté à partir du  15 

août.
— E xact !
— A v a n t  nous avons eu de belles 

journées.
— Un peu  « lourdes » en plaine.
— Oui, parce que très orageuses.
— Mais agréables en montagne.
— C’était là-haut q u ’on était 

bien pendant que les autres é tou f­
faient. en bas.

— En bas, il fait presque frais 
le matin, avant le lever du soleil.

— Oui, quand il Se lève, car il a 
plu passablement.

— Mauvais tem ps pour les pro ­
ducteurs d ’abricots.

— Hélas ! Cela ne fa it  aucun  
doute.

— La pluie provoque une sorte 
d’éclatement de ces fru its  et l’écla­
tement ,  aussi faible soit-il, p rovo ­
que à son tour le déclassement de 
la qualité. Ce qui est une  erreur

— Dans un  sens oui, bien siir. Le 
f ru i t  est un  peu  moins joli, mais  
la qualité ne subit aucune dépré­
ciation.

— Au contraire, il est souven t  
meilleur.

— E xac tem en t  ! Aussi, mangeons 
beaucoup d ’abricots...

— Il fau t le dire a u x  fem m es  
surtout.

— A u x  fe m m es  ?
— Oui.
— Pourquoi 7
— Parce que l’abricot contient 

les meil leurs substances pouvant  
assurer l’am aigrissem ent recherché  
par nos Eves.

— Vous blaguez...
— N ullem en t ! C’est u n  pro fes ­

seur de médecine qui l’a a ff irm é  
l’autre  jour. Un A llem and confir ­
m a n t  d ’ailleurs les déclarations 
d ’autres médecins. Alors, à l’O P A V  
on ]\ourra lancer le s îopan : « M ai­
grissez, Mesdames, en fa isant une  
cure d ’abricot du Valais...

Isandre.

10 h. : rendez-vous des partic ipan ts  
à Ferden  ;

11 h. : assemblée générale à la F a l­
dum alp  (2 038 m.).

12 h. : p ique-nique.
14 h. : d épa rt  pour Restialp  et K um - 

m enalp  (2 083 m., 1 h. 30 à plat).
16 h. 30 : départ- de K ummenalp.
De F erd en  à la Faldm alp  et à K u m ­

menalp, la rou te  (forestière) n ’est p r a ­
ticable q u ’aux  jeeps, VW e t petites 
voitures.

Le Loetschental est en général peu 
connu de nos membres. La Faldum alp, 
située dans l’axe  m êm e de la  ville, 
q u ’elle domine à plus de 2 000 m., 
offre une vue complète e t grandiose 
su r  l ’ensem ble de cette ' dernière. C’est 
un belvédère peu com mun et nous 
espérons que nos sociétaires seront 
nom breux  à profiter  de l’occasion que 
nous leu r  offrons de découvrir u ne  | 
des belles régions de no tre  canton.

Monthey et le lac

La mise à l 'eau du M é so sc a p h e
BOUVERET (FAV). — On sait qu’u .  

ne des attractions principales de l ’E x ­
position nationale 1964 sera consti­
tuée par le premier sous-marin suisse.

Celui-ci est actuellement en voie 
d’achèvement dans les ateliers d’une 
importante entreprise bas-valaisanne.

Dès la construction terminée, le Mé- 
soscaphe sera transporté par chemin 
de fer à Bouvcret où un ponton de 
débarquement est en voie de cons­
truction. Ce ponton permettra proba­
blement — selon nos renseignements
— au wagon transporteur d’entrer dans 
le lac, permettant ainsi l ’immersion 
du submersible.

Nul doute qu’il s ’agira là d’un spec­
tacle peu banal.

Fonctionnement d é fectueux  

du s ignal  d'alarme
BOUVERET (FAV). — La presse a 

parlé  récem m ent de l ’heureuse déci­
sion de nos autorités qui a fa it placer 
à p roxim ité  de l’em bouchure du R hô. 
ne un  signal lum ineux d ’alarme.

M alheureusem ent, cet appareil fonc­
tionne pour l’instant de façon défec­
tueuse.

Souhaitons que les autorités le fas­
sent répare r au plus vite afin q u ’il 
puisse rendre  aux  navigateurs du 
hau t- lac  les services q u ’ils en a t ten ­
dent.

L’ASSOCIATION VALAISANNE 
DE LA PRESSE SUISSE

a le pénible devoir de faire pa rt  du 
décès de

MONSIEUR LE DOCTEUR

Henry 'tiWm
m em bre actif

Les m em bres sont priés d ’assister à 
l ’ensevelissement.

h b i
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Madame Alice Pitteloud-Crettaz,

aux  Agettes ;
M adam e et M onsieur Dominique 

Pitteloud-Pitteloud et leurs filles Do­
m inique et Patric ia , aux  Agettes ;

M adam e et M onsieur O livier Cret- 
taz-Pitteloud e t leurs enfants, Yves- 
S téphan  et Christianne, aux  Agettes.

Mademoiselle Madeleine Pitteloud, 
aux  Agettes.

M onsieur e t M adam e A ristide P it­
teloud-Pitteloud et leurs  enfants et 
pe tits -en fan ts  ;

M onsieur e t M adam e Célestin Plt- 
teloud-Bovler, leurs enfan ts  e t pe tits - 
enfants ;

M onsieur e t M adam e Em m anuel 
Crettaz-Pltteloud et leurs  enfants ; 
ainsi que les familles p aren tes  e t a l­
liées ont la profonde douleur de faire 
p a r t  du  décès de

MONSIEUR

Adrien PITTELOUD
le u r  très  cher époux, père, beau-père, 
g rand-père , frère, beau-frè re , oncle, 
cousin et p a ren t enlevé à leur tendre  
affection dans sa 72me année, des 
suites d ’un accident le 20 août 1963, 
m uni des Sacrem ents de no tre  Sainte 
M ère l’Eglise.

L ’ensevelissem ent a u ra  lieu aux 
A gettes le jeudi 22 août à 10 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de fai­
re-part.
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+
L’ASSOCIATION DES PROPRIE­

TAIRES DE VIGNES DE SION ET 
ENVIRONS a le profond reg re t de 
fa ire  p a r t  à  ses m em bres du décès 
de

MONSIEUR LE DOCTEUR

Henry WUILLOUD
Ingénieur agronome

son cher e t reg re tté  président, e t les 
prie  d ’assister aux  obsèques.

Le Comité.

M O N SIE U R

Benjamin GENOLET
et famille , à Sion

très touchés des n o m breux  témoigna­
ges de sym path ie  reçus dans le deuil  
qui v ient de les frapper, prient toutes  
les personnes qui y  ont pris part de 
trouver ici l’expression de leur recon­
naissance émue et d ’accepter leurs 
sincères remerciements.
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La famille  de

M A D A M E

Pierre 

MICHELET-PITTELOUD
à Baar-Nendaz

remercie s incèrement toutes les per ­
sonnes qui, par leurs prières, dons de 
messes et leur présence, ont pris part 
à leur grand deuil et les prient de 
trouver  ici l’expression de leur recon­

naissance émue.
Un merci spécial au clergé, à  S œ u r  

Marcelle de l’hôpital régional, à la 
société de chant la « Davidica  », au 
choeur m ix te  « La Chanson de la 
Montagne », a u x  $ous-off. et soldats 
de l'ER inf. mont.  210 à Lausanne.

Baar, le 21 août 1963.
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Très touchée par la sym path ie  qui 
lui a été témoignée lors de son grand 
deuil, la famille de

MONSIEUR

Joseph ANZEVUI
remercie toutes les personnes qui Vont 
entourée par leur présence, leurs en ­
vois de messages, fleurs, couronnes et 
dons de messe.

Les Haudères, août 1963.
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FEDERATION ECONOMIQUE DU VALAIS, Chambre valai- 
sanne de commerce.

Le comité cen tra l a  le profond reg re t de fa ire  p a r t  du décès de

M. le Dr Henry Wuilloud
V ice-président 

M em bre d ’honneur

Depuis la fondation  de no tre  institution, le d éfun t a m is à 
sa disposition ses très  grandes connaissances et sa vaste  expérien ­
ce, lu i ren d an t grâce à sa collaboration toujours active, d ’ém inents 
services. La F édéra tion  Economique du  Valais conservera de lui 
un souvenir fidèle e t reconnaissant.
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LE PAVILLON VALAISAN a le pénible devoir de fa ire  p a r t  
du  décès de son dévoué géran t

M. le Docteur Henry WUILLOUD
Les obsèques au ro n t lieu le jeudi 22 août 1963 en  la  C athédrale  

de Sion.
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LE CONSEIL DE L’ORDRE DE LA CHANNE a le pénible 
devoir de fa ire  p a r t  du  décès de son P ro cu reu r  e t C om m andeur

M. le Docteur Henry WUILLOUD
qui s’est é te in t le 20 août 1963, dans sa 80me année, à  Diolly- 
sur-Sion.

Les m em bres du  Conseil ainsi que  les Officiers e t Chevaliers 
de l’O rdre  gardero n t un  souvenir ém u de la personnalité , de 
l’œ uvre  et su r tou t du dévouem ent exceptionnel d u  défun t à  la 
tête de l’O rdre  de la Channe.
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LA SOCIETE SEDUNOISE D’AGRICULTURE a le pénible 
devoir de fa ire  p a r t  du décès de

M. le Docteur Henry WUILLOUD
Prés iden t de la Société

Les m em bres sont priés d ’assister aux  obsèques, qui au ro n t 
lieu en la C athédra le  de Sion, le jeudi 22 août 1963, à 11 heures.
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LES CAVALIERS VALAISANS ont le profond reg re t  de 
fa ire -p a r t  du  décès de  leu r  cheF prés iden t

M. le Docteur Henry WUILLOUD
et p r ien t les m em bres du club d ’assister à l’ensevelissement. 

P o u r  l’heure, se ré fé re r  à l ’avis de la  famille.
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L’ASSOCIATION AGRICOLE DU VALAIS a la douleur de 
faire p a r t  du décès de son reg re tté  P rés iden t e t R édacteur du 
« Valais Agricole »

M. le Docteur Henry WUILLOUD
P o ur l’heu re  de l ’ensevelissement, consulter l’avis de la  fa ­

mille.

t
L ’UNION DES NEGOCIANTS EN VINS DU VALAIS a le très 

g rand  reg re t de fa ire  p a r t  du décès de

M. le Dr Henry Wuilloud
son m em bre  d ’honneur et ancien secrétaire

P ou r les obsèques, consulter l’avis de la famille.

M adam e X av ie r Wuilloud, à M onthey ;
M adam e Candide Waeber-Wuilloud, à F ribourg  :
M onsieur et M adam e Charles Wuilloud et leur fille, à M alle- 

ray  (JB) ;
M onsieur et M adam e Jean-L ou is  Godet et leurs enfants,, à Genève; 
M onsieur et M adam e A ndré  Wuilloud et leurs enfants, à  Fribourg ; 
M onsieur et M adam e Louis Wuilloud et leurs enfants, à C ham plan; 
M onsieur e t M adam e Joseph  Wuilloud et leurs enfants, à F r i ­

bourg ;
Mademoiselle T hérèse de Courten ;
M onsieur e t M adam e Louis de Wolff, leurs enfan ts  et pe tits -en - 

fan ts  ;
M adam e M aurice de Courten et ses enfan ts  ;
Mademoiselle Joséphine de Courten ;
Le Dr e t  M adam e Ludovic Lorétan, leurs enfants e t pe tits -enfan ts ; 
M adam e Jean -C h ar les  de Courten ;
Madam e M arie Mory, sa  fidèle e t dévouée gouvernante  ;

Les fam illes paren tes  e t alliées
I

ont l ’ho nn eu r de faire  p a r t  de la perte  douloureuse q u ’ils v iennent 
d ’éprouver en  la personne de

M. le Dr Henry Wuilloud
Ingénieur agronome

Professeur honoraire de l’Ecole Polytechnique de Zurich

leu r beau-frè re , oncle, grand-oncle, neveu et cousin, décédé sub i­
tem en t en  son dom aine de Diolly, dans sa quatre -v ing tièm e année, 
le lundi 19 août 1963, m uni des S acrem ents de l ’Eglise.

L ’office de sépultu re  sera célébré en  la C athédra le  de Sion, le 
jeud i 22 août 1963 à 11 heures.

R. I. P.

Cet avis t ie n t  lieu de le ttre  de fa ire -part.

D ép art du convoi funèbre  : A venue Ritz.

D iolly-sur-S ion
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LA SOCIETE « SION D’AUTREFOIS » a le pénible devoir de fa ire  p a r t  
à ses m em bres du décès de

M. le Docteur Henry WUILLOUD
m em bre  fon da teu r et m em bre  d ’h onneur de la  Société ^

P o u r les obsèques, p rière  de se ré fé re r à l ’avis de la  famille.
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LE COMITE DE L’OFFICE DE PROPAGANDE POUR LES 
PRODUITS DE L’AGRICULTURE VALAIS ANNE a le pénible 
devoir de fa ire  p a r t  du décès de son m em bre

M. le Dr Henry Wuilloud
qui s’est é te in t le  20 août 1963, dans sa 80me année, à  Diolly-, 
sur-Sion.

Tous les organes de l’OPAV garderon t un  souvenir ém u de la 
collaboration franche  et active du  défunt, dont les qualités h u m a i­
nes et professionnelles ainsi que l’activité exceptionnelle au service 
de l ’ag ricu ltu re  valaisanne m ériten t la profonde g ra titude  des 
délégués, du  comité exécutif e t de la direction  de l’OPAV.

P  12015 S

ES

L’ASSOCIATION NATIONALE DES AMIS DU VIN (Section
du Valais), a la douleur de fa ire  p a r t  du décès de

M. le Docteur Henry WUILLOUD
m em bre  fondateur e t président d ’honneur 

P o u r les obsèques, p r iè re  de consulter l ’avis de la famille.

P  12017 S

LA FONDATION DU CHATEAU DE VILLA a le  douloureux 
devoir de faire  p a r t  du  décès sub it de son m em bre  fonda teu r et 
m em bre du comité

M. le Docteur Henry WUILLOUD
à Sion-Diolly

Nous conserverons de cet ami dévoué et généreux le plus 
lum ineux  des souvenirs. Il a apporté  à la fondation du C hâteau 
de Villa son dévouem ent de tous les instants, sa vive intelligence 
et su r tou t son am our pour tout ce qui touchait au passé du Vieux 
Pays.

Les m em bres sont priés d ’assister à ses obsèques qui au ron t 
lieu à la C athédra le  de Sion le jeudi 22 août 1963 à 11 heures.

Le Comité de la Fondation.
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Les «Izvestia» russes invitent les 
Occidentaux à passer aux actes

MOSCOU (Afp). — « Le temps presse », titrent hier soir les « Izvestia », 
invitant les Etats-Unis et la Grande-Bretagne à passer de la parole aux actes 
afin de parvenir à la seconde étape de la détente : la signature d’un pacte 
de non-agression entre les pays de l’OTAN et ceux du traité de Varsovie.

« P lus  vite l’accord de Moscou sera 
complété p a r  le pacte  plus rap idem ent 
le m onde sera témoin du to u rn a n t  dé ­
cisif vers l ’am élioration de la situation 
in ternationale  », écrivent no tam m ent 
les « Izvestia », qui déclaren t en outre 
q u ’en l’occurrence » il s ’agit moins de 
la  form e que peu t rev ê t ir  ce pacte que 
de  m an ifes ter de p a r t  e t  d ’au tre  une 
bonne volonté en vue de pa rv en ir  à 
la suppression de la guerre  froide », 

A près avoir évoqué les espoirs que 
le  tra ité  de Moscou a suscités dans le 
monde, les « Izvestia » soulignent la 
nécessité u rgen te  d ’aller  plus avan t 
car, écrivent-elles, « les pieuses in te n ­
tions ne suffisent pas à rem placer la 
p eu r  p a r  la confiance ». Le jou rna l 
soviétique estime à ce propos que 
b ien q u ’ay an t eux-m êm es reconnu  la 
nécessité d ’un  nouveau progrès vers

la détente, les O ccidentaux « n ’ont, 
sem ble-t-il, pas l ’in tention  de se p res ­
ser ».

Les O ccidentaux tem porisent pour se 
consulter, a jou ten t les « Izvestia », 
es tim ant q u ’il est inadmissible de dé ­
cevoir les espoirs suscités pa r  le tra ité  
de Moscou dans le monde en m a r ­
quan t désormais le pas. « Un te l 
spectacle m e ttra it  légitim em ent des 
millions d ’êtres  hum ains en colère », 
précise le journal.

Les « Izvestia » évoquent égalem ent 
l’opinion occidentale selon laquelle, 
disent-elles, la s ignature  d ’un pacte de 
non-agression en tre  l’OTAN et le t r a i ­
té de Varsovie équ ivaudra it à recon­
n a î tre  la République dém ocratique 
allemande. « La RDA existe e t conti­
n uera  d ’exister, que les Occidentaux 
la reconnaissent ou non », souligne le

journal, p récisant qu 'en  tou t é ta t de 
cause, « la reconnaissance supposée 
de la RDA n ’est pas l ’objectif du 
pacte ».

Les « Izvestia » estim ent égalem ent 
que les O ccidentaux p ré ten den t ju s ti ­
fier leur peu de hâ te  par l’existence 
de la charte  de l’ONU, qui enjoin t 
déjà à tous les E tats  m em bres de ne 
pas perpé tre r  d ’agression contre un 
au tre  Etat. « Bien sûr, l’ONU existe, 
écrivent les « Izvestia », mais-sa charte  
n ’in te rd it pas aux gouvernem ents de 
signer des accords pour renforcer la 
paix ».

Le jou rna l soviétique conclut :

« I l n ’y a q u ’une seule issue : que 
l’Occident secoue la poussière de ses 
souliers et réalise, avec l'Union sovié­
tique, un  nouveau pas en avan t vers 
une nouvelle détente. Les conditions 
de cette nouvelle é tape sont au jo u r ­
d ’hui réunies. Des a term oiem ents ne 
sau ra ien t en aucune m anière  se ju s ti ­
f ier ».

Cuba aurait été bombardé 
par des avions-pirates des USA

MIAMI (Reuter). — Radio La Havane a annoncé mardi que deux navires 
avaient bombardé lundi une fabrique où l’on travaillait les métaux, dans la 
province de Pinar del Rio, sur la côte nord de Cuba. Les obus ont atteint 
des réservoirs et des oléoducs, destinés au transport de pétrole et d’acide 
sulfurique.

R adio-La H avane a poursuivi en d i­
sa n t  q u ’il s’agissait là de la « troisième 
a t taq u e  p ira te  » dirigée contre Cuba, 
au  cours des dernières 72 heures. En 
accord avec un com m uniqué gouver­
nem ental, la radio a joute  que cet inc i­
d en t p rouve une fois de plus q u ’il 
s ’agit du débu t de réalisation  d ’un 
nouveau  p lan  d ’a t taqu e  contre  Cuba.

Cette p répara tion  à l’a t taqu e  é ta it  s i­
gnalée depuis un certa in  temps déjà 
dans les jo u rnaux  des E ta ts-U nis  de 
l’A mérique du Nord. Le gouvernem ent 
des E tats-U nis est donc tenu pour 
d irec tem ent responsable de cette « lâ ­
che agression ».

En signalant q u ’il s’agit là d ’une 
troisième a ttaque, le com m uniqué fait

év idem m ent allusion à deux récents 
incidents annoncés p a r  R adio-La H a ­
vane : une a t taque  à la bombe d im an ­
che su r  le village de Casilda, dans la 
province de Las Villas, e t  une  a ttaque  
aérienne m ard i su r  une  fab rique  de 
sucre, de la province de Camaguay.

Le com m uniqué poursuit que  le n o u ­
veau p lan d ’agression contre Cuba a 
été d ivulgué aux  E ta ts-U nis  p a r  des 
fonctionnaires du  gouvernem ent e t des 
m em bres du Congrès, avec l ’ap p ro b a ­
tion et la partic ipation  de divers gou- 
vernem en ts -m ar ionne ttes  d ’Amérique.

Les moyens coûteux mis en œ uvre  
par les agresseurs ne peuven t ê tre  que 
du resso rt de la « Central Intelligence 
Agency » des E tats-U nis , qui dresse 
les plans, organise les bases et fou r ­
n it  les ressources techniques néces­
saires à cette guerre  criminelle menée 
contre Cuba, a joute  le communiqué.

Le plus grand krach financier belge 

laisse un passif de 370 millions
Courtrai (Afp). — Un passif de 

plus de 376 millions de francs bel­
ges (37,6 millions de frs français), 
constituant le plus grand krach fi­
nancier que la Belgique ait jamais 
connu, a été enregistré par le curateur 
de la faillite d’une entreprise de 
produits textiles de Waeregemn, près 
de Courtrai. Ce total fabuleux a été 
établi au terme de l ’audition par Me 
Jacques d’Hulst, curateur de cette 
faillite, de quelque 161 créanciers de 
Belgique et du reste de l’Europe.

Emile Pauwels, 38 ans, marchand 
de laine, qui menait un train de vie 
apparemment incompatible avec la 
marche de ses affaires, a été arrêté
il y a un mois à Nice où il séjour­
nait en compagnie d’une amie pari­

sienne. Son extradition est attendue 
en Belgique d’un jour à l’autre.

La lumière s’est faite sur les affai­
res de Pauwels à la suite d’une plain­
te déposée pour banqueroute fraudu­
leuse par la Banque de Bruxelles qui 
détient contre lui une créance de plus 
de 1,8 millions de francs belges. Par­
mi les autres créanciers, figurent des 
banques et des sociétés françaises, al­
lemandes et britanniques.

On pense que Pauwels pour s’assu­
rer des crédits, tirait de fausses trai­
tes pour obtenir des warrants sur 
des marchandises falsifiées ou inexis­
tantes et aurait également procédé à 
des opérations d’import-export fic­
tives.

Effondrement 

d'une mosquée
NAGPUR (Reuter) — L’agence 

Press T rus t  of Ind ia  rappor te  q u ’une

mosquée s’est effondrée, mardi, à 
Yeotmal, à 135 km. au sud-ouest de 
Nagpur, tua n t 50 fidèles pour la p lu ­
p a r t  des femmes et des enfants, et en 
b lessant près d 'une centaine. Quelque 
300 personnes étaient rassemblées dans 
l ’édifice, lorsque celui-ci s'écroula.

Grève des ouvriers du bâtiment en A t t e r r e

Débris d'un avion 
retrouvés

TOKIO (Reuter) — Une équipe de 
recherches a re trou vé  mardi, su r les 
pentes du  m ont Hachijo-F iji, les d é ­
bris du « De H avilland » d isparu  de ­
puis le 17 août avec 16 passagers et 
3 homm es d ’équipage;.

L ’avion, qui appa rten a it  à la com­
pagnie « F u ji ta  », .-avait d isparu  au- 
dessus de la baie de  Sagami, à 120 
km. au sud de Tokio, après avoir dé­
collé de l ’île de H achijo  pour gagner 
la capitale japonaise.

Avion disparu
LA PAZ'(Bolivie) (AFP) — Un avion 

m ilita ire  bolivien à bord du quel ava it 
pris  place M. Charles Bunch, délégué 
du Service in ternational de dévelop­
pem ent du  gouvernem ent am éricain  et 
rep résen tan t de la commission in te r ­
gouvem em enta le  de rém igra tion  eu ro ­
péenne, dont le siège est en Suisse, 
est porté  d isparu  depuis vendred i de r ­
nier. Les recherches entreprises  n ’ont 
donné aucu  n résu lta t  ju squ 'à  présent.

« Au clou, tous ces sales propriétaires ! »
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Il sem ble qu’à Milan aussi il y  ait des propriétaires de maisons qui profitent 
de la pénurie des logements ; il y  a des ouvriers qui doivent laisser comme 
loyer la moitié de leur salaire mensuel. On avouera qu’il y  a de quoi perdre 
patience, ce qu ’a fait nu i ta m m en t ce locataire qui a « orné » cette paroi des 

mots : « A u  clou tous ces sales propriétaires ! ».

A LA RECHERCHE DES AGRESSEURS DU TRAIN POSTAL

Portrait-robot d’une jeune femme
LONDRES (Afp). — Un ancien détenu a pu apporter d’importantes préci­

sions à la police sur l’identité de la mystérieuse jeune femme qui avait acheté 
comptant l’Austin Healey modèle sport, le lendemain de l’attaque du train de 
Sheddington, et qui a été retrouvée dimanche, abandonnée près de l’aéroport 
de Londres.

Les précisions du détenu ont perm is 
à la police de faire  un dessin robot 
de la jeune femme et de son com pa­
gnon. Ce dern ie r au ra i t  m êm e été 
identifié. Il s’ag ira it d ’un  repris  de 
justice  au casier judicia ire  très chargé.

La police chargée de l’enquête  sur 
le « vol du siècle » porte  actuellement 
son atten tion  su r deux cham bres d ’une 
maison d ’O xford où deux suspects ont 
passé deux  nuits. Le lendem ain et la 
sur lendem ain  de l ’a ttaque  du train 
La p roprié ta ire  de ces chambres, Mme 
Pope, a déclaré que, le 9 aoû t dernier, 
un inconnu lui ava it offert 10 livres 
pour une cham bre  q u ’il gardera it  une 
semaine. Un de ses amis v in t le re ­
jo indre dans la journée. Us avaient

trois valises e t deux  sacs de pêche, 
a précisé Mme Pope. Us avaien t l’air 
bien élevé et leur com portem ent sem­
blait parfa item en t normal. Deux jours 
->lus tard, tous deux  qu it ta ien t les 
’ieux en d isant q u ’ils ava ien t trouvé 
ine au tre  cham bre qui leur convenait 

•nieux.

Les policiers du Buckingham shire 
in terrogent aussi tous .les commer­
çants des villes et villages voisins de 
la ferm e de Leatherslade  où s’étaient 
réunis les bandits  après leur « coup ». 
Une im portan te  quan tité  de boîtes de 
conserve a été re trouvée  dans la ferme 
ainsi q u ’une ving ta ine  de lits de camp 
et de sacs de couchage.

Invasion de Haïti
SAINT-DOM INGUE (Reuter) — Le 

journal dominicain « El Caibe » annon ­
ce que les rebelles ont a t t iré  dans une 
embuscade deux camions chargés d ’a ­
gents de la police secrète du prés iden t 
Duvalier de Haïti. Tous les sbires du 
président D uvalier au ra ien t été tués. 
L ’embuscade a eu lieu à p roxim ité  de 
Ju a n a  Mendez, dans la région même 
où le poste m ilita ire  de Feriere  a été 
occupé p a r  les rebelles la nu it  p récé­
dente.

Un H aïtien  qui s’est enfui en R épu ­
blique dominicaine a raconté  avoir vu

des rebelles aba t tre  deux avions char­
gés de troupes gouvernem entales qui 
les avaien t a t taqués la sem aine - der­
nière dans les montagnes.

Explosion : 4 morts
DINSLAKEN (Basse-Saxe) (AFP) — 

Q uatre  personnes ont été tuées et deux 
au tres  grièvem ent blessées m ard i m a­
tin à D inslaken (Basse-Saxe), lors­
q u ’une explosion de gaz a dé tru it  leur 
maison. Les victimes appartenaien t 
toutes à la m êm e famille. Les causes 
de cet accident sont encore inconnues.

Conférence de presse de J.-F. Kennedy 
sur son programme d’aide à l'étranger

mm
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WASHINGTON (Afp). — Le président Kennedy, au cours de sa confé­
rence de presse de mardi, a exhorté la Chambre et le Sénat américains à 
approuver son programme d’aide à l’étranger en soulignant que ce programme 
est essentiel à la sécurité du monde libre et à la protection des nouvelles 
nations indépendantes contre la domination interne par rie communisme.

Le président Kennedy a ajouté que la lutte contre la menace communiste 
n’était pas terminée et qu’il est essentiel pour la réalisation des buts de la 
politique étrangère américaine que la Chambre approuve intégralement la 
loi sur l’aidde à l’étranger.

Pour la première fois depuis 39 ans, les ouvriers anglais du bâtiment sont 
entrés en grève, afin de souligner leurs revendications de salaires et de se 
faire accorder la semaine de 40 heures. Notre bélino de Londres montre des 
ouvriers du bâtiment manifestant à Downing Street, où sc déroulent actuelle­
ment des travaux de réfection au No 10, résidence traditionnelle du premier

ministre.

Le p rés iden t K ennedy a énoncé en ­
suite qua tre  m esures de sauvegarde  
qui se ra ien t appliquées en vue d ’assu ­
re r  la sécurité  des E tats-U nis , au  cas 
ou le ta r i té  de Moscou ne se ra it pas 
respecté:

1) Les E ta ts-U nis  m a in tiendron t 
leurs laborato ires en é ta t  de fonction­
nem ent.

2) Les E ta ts-U nis  é laboreron t une 
politique de rechange qui sera it appli­
quée au cas où le tra ité  v iendra it  à 
ê tre  abrogé et seront alors p rêts  à r e ­
p rend re  leurs expériences.

3) Les E ta ts-U nis  sont p rê ts  à p o u r ­
su ivre  leur im portan te  série d ’essais 
sou terra ins et

4) à am élio rer les m éthodes de d é ­
tection des explosions nucléaires.

Le prés iden t Kennedy a re je té  les 
accusations du D r E dw ard Teller se­
lon lesquelles les E ta ts-U nis avaient 
rédu it leu r program m e d ’essais n u ­
cléaires a tm osphériques l ’année  d e r ­
nière.

Les E tas-Unis, a déclaré M. K enne­
dy, ont procédé à plus d ’essais n u ­
cléaires dans ^atmosphère — 28 au

to tal — q u ’il n ’ava i t  été p révu  six 
mois aupa rav an t .  Ces essais, a - t - i l  a- 
jouté, ont constitué u ne  série im pres­
sionnante.

Le p rés iden t K ennedy a déclaré 
m ard i qu ’il ne p ro je ta i t  pas de se re n ­
dre  aux  Nations Unies à N ew -Y ork 
Pour y  rencon tre r  le prés iden t du con­
seil soviétique K ikita  K hrouchtchev 
et le p rem ier m in is tre  b r i tann ique  H a- 
îold M acm ilan à l’occasion de l’e n re ­
g is trem ent officiel du tra ité  d ’in te r ­
diction partie lle  des essais nucléaires 
aux  Nations Unies.

Le p rés iden t des E ta ts-U nis  a décla ­
ré que la question de l ’é tablissem ent 
éventuel de postes de contrôle des 
deux cotes du rideau de fer devra  être 
discutée avec les alliés. M. Kennedy 
a souligné que ce su je t a  été exam iné 
au donseil de l’OTAN et que les con- 
u lta tions p rend ra ien t beaucoup de 
emps.

Le prés iden t Kennedy a  déclaré q u ’il 
y ava it eu une réduction  des effectifs 
soviétiques à Cuba, a jo u tan t que les 
troupes qui y re s ten t sont p rinc ipa le ­
ment chargées de mission d’entraîne­

ment. Toutefois la présence de ces 
troupes soviétiques à Cuba préoccupe 
les E tats-U nis , a - t - i l  poursuivi.

Le prés iden t K ennedy a re je té  les 
affirm ations du  Dr E dw ard  Teller, se­
lon lesquelles le ta r i té  de Moscou ne 
perm e ttra  pas au x  E ta ts-U nis  de per­
fectionner leur fusées anti-missiles. 
De nom breux  savants  don t l’autorité  
est com parable à  celle de M. Teller, 
a - t- i l  dit, se sont prononcés pour le 
traité.

Le président Kenendy a déclaré 
mardi au cours de sa conférence de 
presse qu’il aimerait connaître les 
propositions que le général de Gaulle 
pourarit faire dans le domaine du con­
trôle des véhicules transportant des 
armes nucléaires. M a fait cette dé­
claration en réponse à une question 
concernant l’opinion exprimée diman­
che par M. * George Kennan, ancien 
ambassadeur des Etats-Unis à Moscou 
et à Belgrade, selon laquelle cette idée 
mérite d’être examinée avec la plus 
grande attention.

Le prés iden t K ennedy a souligné, 
cependant, qu ’il n ’ava it aucune indi­
cation que l’Union soviétique accep­
te ra it  le genre d 'inspection qu 'un  tel 
contrôle exigerait.

Le prés iden t K ennedy a souligné en­
suite que le général de G aulle n ’avait 
pas fourni de détails au su je t de son 
idée et q u ’il accueillerait très favora­
blem ent une telle proposition si elle 
é ta it  formulée.


